
Hommage à Robert Gianetto 
Je vous fais part du décès, survenu le 8 mars dernier, d'un distingué collègue. Après 
avoir obtenu son Ph.D sous la direction du regretté Louis-Philippe Bouthillier, Gianetto 
a entrepris des études postdoctorales dans le laboratoire du professeur de Duve (Prix 
Nobel) à Louvain. De retour au pays, et doué de remarquables qualités, il a su mener à 
bien sa double carrière d'enseignant et de chercheur. D'ailleurs, ses anciens élèves – et 
ils ont été nombreux – ont conservé de lui le souvenir d'un professeur compétent, 
dévoué et d'une clarté impressionnante dans son enseignement. Parallèlement, et tout 
au long de sa carrière, Robert Gianetto a entretenu un violon d'Ingres – l'expression 
n'est peut être pas tout à fait appropriée! la «  colombophilie  ». Reconnu 
internationalement dans ce domaine, il a été la cheville ouvrière, sinon l'initiateur, d'un 
congrès international tenu à Montréal où se sont mesurés les plus rapides et les plus 
astucieux des pigeons voyageurs. À voir Gianetto à l'ɶuvre, on aurait pu avancer que 
la biochimie y avait trouvé son compte. Une chose est certaine, Robert y a trouvé de 
grandes satisfactions.   Nous avons collectivement perdu un collègue estimé et un 
homme... équilibré.  Dommage!
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